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Le clin d’œil de lybek

UN homme d'en-
viron 40 ans a été 
retrouvé, i l  y a 

quelques jours, mort pendu 
dans sa maison au quartier 
Matiti-1, dans le 4e arron-
dissement de la commune 
de Port-Gentil. Les images 
insoutenables du malheu-
reux, identifié comme Phi-
lippe, ont beaucoup affecté 
les riverains.
D'après des témoins, le 
corps sans vie de Philippe 
était suspendu à un drap 
attaché à un linteau, les 
pieds touchant presque le 
sol, dans la chambre qu'il 
louait dans une maison au 
quartier Matiti-1. Quand 
les enquêteurs de la Police 
judiciaire (PJ) et le pro-
cureur de la République, 
arrivés sur les lieux pour 

procéder aux constatations 
d'usage, ont voulu en sa-

voir plus sur 
le défunt, la 
propriétaire 
de la maison 
où a eu lieu 
le drame a 
dit ignorer 
l ' i d e n t i t é 
complète de 
son locataire. 
"Il a aména-
gé ici depuis 
q u e l q u e s 
jours  s eu-
l e m e nt .  I l 
s ' a p p e l a i t 
Philippe. Je 
ne connais 
pas son nom 
de famille ni 
autre chose 
l e  concer-
nant",  a-t-

elle confié aux autorités.
Acte délibéré ou meurtre 

maquillé en suicide ? La Po-
lice judiciaire, en charge de 
l'enquête, n'écarte aucune 
piste pour cerner les cir-
constances exactes de cette 
mort.
Après les constatations 
d'usage, la dépouille de Phi-
lippe a été conduite dans 
une maison des pompes 
funèbres de la place. C'est 
le huitième cas de suicide 
présumé dans la capitale 
économique que rapporte 
notre Rédaction en l'espace 
de deux mois.

Port-Gentil : un homme découvert 
pendu dans sa chambre

Jean Paulin ALLOGO
Port-Gentil/Gabon

VISION d’horreur au 
village Tchimazock, 
situé à 15 kilomètres 

de la commune de Bitam. Dé-
sirée Mbang Nkoulou, une 
femme âgée d'une cinquan-
taine d'années, a été décou-
verte sans vie, le 15 juillet 
dernier vers 9 heures, dans 
sa plantation d’ananas située 
à une centaine de mètres (seu-
lement) du village.
Une source proche du dossier 
rapporte que la défunte était 
mariée à un militaire retraité, 
et qu'elle avait été vue pour la 
dernière fois en vie la veille 
de sa disparition. En effet, ce 
jour-là, rapporte la source, 
Mbang Nkoulou, son panier 
au dos, a quitté Tchimazock 
pour se rendre dans sa plan-
tation d'ananas, située non 
loin des habitations. Elle n’y 
est plus jamais revenue en 
vie. Une situation que son 
époux, Okoue Abessolo, 
aurait curieusement gérée 
sans en informer personne. 
D’aucuns, dans le village, ne 
comprennent toujours pas 

pourquoi l’ancien militaire ne 
s'est point inquiété du fait que 
son épouse n'a pas regagné le 
domicile conjugal jusqu’à la 
tombée de la nuit.
Ce sont, par contre, deux ri-
verains, qui se rendaient en 
brousse, le mercredi matin, 
qui ont fait la macabre dé-
couverte : le corps sans vie 
de Désirée Mbang Nkoulou 
gisait dans un coin de sa 
plantation et son panier était 
posé à ses côtés. Les deux in-

dividus ont immédiatement 
fait demi-tour et alerté le 
village de ce qu'ils viennent 
de découvrir. Sur ce, le chef 
de regroupement a saisi le 
préfet de Bitam et l’antenne 
départementale de la Police 
judiciaire (PJ).
Une enquête a été ouverte 
pour déterminer les circons-
tances réelles du décès qui 
continue d’alimenter les spé-
culations dans le département 
du Ntem.

Bitam : une femme découverte 
morte dans sa plantation

E. EBANG MVE
Bitam/Gabon

C’est dans ce coin de sa plantation que dame Désirée Mbang 
Nkoulou, la cinquantaine, a été découverte sans vie.
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C’est dans cette maison que Philippe a été retrouvé pendu.
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Quand les en-
quêteurs de la 
Police judiciaire 
(PJ) et le procu-
reur de la Ré-
publique, arri-
vés sur les lieux 
pour procéder 
aux constata-
tions d’usage, 
ont voulu en 
savoir plus sur 
le  défunt ,  la 
propriétaire de 
la maison où a 
eu lieu le drame 
a dit ignorer 
l’identité com-
plète  de  son 
locataire


